
Depuis le 5 décembre, les travailleurs d’Arkema Jarrie sont en grève suite à l’annonce de la  
fermeture de Jarrie sud par la direction générale, sans aucune garantie sur la partie nord.

La multinationale Arkema n’aura pas traîné pour lan-
cer son plan anti-social, sautant sur l’effet d’aubaine 
que lui a offert le gouvernement, pour liquider tout ou 
partie de son usine de Jarrie, menaçant ainsi d’envoyer 
dans le rouleau compresseur capitaliste des centaines 
de familles dans la misère et la précarité.

Arkema qui touche des dizaines des millions 
d’euros d’aides d’État, qui fait des centaines 
de millions de bénéfices sur le dos des tra-
vailleurs qu’ils exploitent, voudrait nous faire 
croire qu’il est en incapacité de maintenir son 
site de Jarrie, sous prétexte de l’annonce de la 
liquidation de Vencorex ! Nous le savons bien 
,ceci n’est qu’opportunisme pour faire plus de 
profit !

Que représentent les centaines de millions d’euros né-
cessaires pour permettre la nationalisation par rapport 
aux milliards d’euros pour valider le nouveau combus-
tible produit par Arkema, issu d’un sel autre que celui 
venant de Vencorex ?
Personne ne doit douter que ce plan massif de destruc-
tion d’emploi est organisé par l’association de malfai-
teurs que sont ARKEMA/VENCOREX avec la complicité 
de l’État, par l’intermédiaire du Ministre FERRACCI ! 
Ces capitalistes et leurs larbins au pouvoir 
remettent en cause la souveraineté natio-
nale dans les domaines de la défense et du 
nucléaire ainsi que de l’énergie !
 STOPPONS-LES !

Arkema ne serait donc capable que de contaminer la 
terre et la population au PAFS, d’appauvrir, de priver 
d’emplois ses travailleurs et de sponsoriser le football ?

Dans une telle situation d’incapacité de la direction 
générale d’Arkema, le site de Jarrie, tout comme Ven-
corex, doit être nationalisé sous contrôle ouvrier, avec 
expropriation immédiate sans contrepartie. 

Les arrêts des activités des industries chimiques et 
pétrochimique, comme Vencorex, Arkema, Exxon-
Mobil, Total, par effet domino, vont se traduire par 
des impacts énormes sur d’autres emplois industriels 
dans la chimie, la plasturgie, le caoutchouc, l’industrie 
pharmaceutique, etc… mais aussi sur l’ensemble des 
sous-traitants et des services publics. 

Exigeons l’arrêt de tous les plans  
antisociaux et l’interdiction de tous 
les licenciements !
Les pseudos industriels ne veulent plus 
des usines, qu’elles reviennent à ceux qui 
les font tourner !

©
 c

om
m

un
ic

at
io

n 
FN

IC
. 2

02
5-

00
48

FÉDÉRATION NATIONALE DES INDUSTRIES CHIMIQUES CGT
CHIMIE (0044) . PHARMACIE INDUSTRIE (0176) . RÉPARTITION 
PHARMACEUTIQUE (1621) . FABRICATION PHARMACEUTIQUE À FAÇON 
(1555) . OFFICINES (1996) . LAM (0959) . PÉTROLE (1388) . CAOUTCHOUC 
(0045) . PLASTURGIE (0292) . INDUSTRIES ET SERVICES NAUTIQUES 
(3236) . NÉGOCE & PRESTATIONS DE SERVICES DANS LES DOMAINES 
MÉDICOTECHNIQUES (1982) 

LA COORDINATION CGT ARKEMA ET LA FNIC-CGT 
APPELLENT À UN SURSAUT DE LA CLASSE  

OUVRIÈRE À SE METTRE EN LÉGITIME DÉFENSE POUR 
LEUR VIE ET POUR LES GÉNÉRATIONS FUTURES AFIN 

DE STOPPER LE MASSACRE ORGANISÉ !

 

UN PAYS SANS INDUSTRIE EST UN PAYS SANS VIE !
POUR NOS EMPLOIS, POUR NOS VIES,  

LE 5 FEVRIER TOUS EN GRÈVE,  
TOUS À JARRIE !


